
1AZETTE DÉS CAMPAGNES

Erigration ù, Maiitoba Chaubre des Communes du Canada, décrùte ce qui uîit t
1 o« Il ne sî'rn j:iiuiais lierniis à un j rue de paixî on nutre per.

Nos cormpntriotes du Bas-nnada émigrent depuis longtemps sonne de déférer, on du Lire détérer on prmivettro du déférer, ni
riox Etaîts-Unîis. Sàduits par des proimleses i rompIeîuises, eitr. iUés de recîvoir, f.ir rec voir ou Oirmutir de rcevoir numn surient,
par I'îppat d'tire foturiie ficile à nequléijr. ils qîittiienti en futle îflld.Jvit on u[lirmahlîn solm ele iu sujet du toutLu îîîuttire <1u
lu sul Iîinat:h las nniitige4 que pouiviit offrir nuire lieu pays uli chose sur laqiull ce juge do p:aix ul iiiniiut pisonnne n'a plis ju-
citoyen lionbiét r c, hibOieux, oin hI. oubliait, pour aller dt-inim- ridicliuîi oi qui n'est de son ressîrt en vurtu de qiulqu loi ilors
der A Péîtranger c- que Von obtient ici, avec du lraiviil et d, un vigiiel:r, on qui i'est pas autoris ,iu roqui pr.aicunie te:i
nergie. Aiijurdlhii, fiiée de déseitioi diiiiwue d'iinenlsiA loi; pourvu tonjours que rien d- coeniiian prAsent ne Fem

LL r etion b'opère. 136jà. nous ivons pu uahiier le îelour d'un ceei> s'ppliquer a ueunî erment, iiitid.vi ou îllirmaî:tLioi silen.
grand nombre de niosmi iinil -tîusix Et ce imueiirunî,nt Lvient le ru- nulle prêté deuvinit on jiuge de pA dans toute òii.ilui-e uo h
et.·oir une vigoureuso im biojiin, par le dép:irt polir )IIinitba du conceurnaunt lu iiini d la i I.p rui in-truti ou

plus de irois cents canadiens frinçai. des Etuts.Unis C'st la pniiition de toinli ,ufif, -w ni il il-c'Ilu surieni, aflid:vit i.îi tfinnma.
du mlohwis eu q%u i.ci ait liure udres-êe pur M. /llrd Dusjur- i lion ,,rlnnell. qui pnt .: .:i;:é oli ;tuiornii pîr ilîllIue hii du

din, à unu fuui!JE de Montréal. Voici un e.\trIiitde citt columi- de l Pisine de Clinnîdic, iiiupr qu.'qîue lIii de li prorincu
mnîi îtîîmî: - , hiii lii.-u. ce slrîîinn . :fflidLvi o1 a iriition tolennulh. eg

Il est une ql sn à poser et à résoudre par tout r nuidien reçi ou déféré. o. doit, ru employé, ni A aucun serment. id.
qui dé-ire igrur u EItats-Uis. Cotte question ii voii: cit ou uflirinationi sokîlellu qui puît ire uaîgé,par les lhi, i'in

"livien-drois-no- dhes aux Etut Uoi. plus tôt qu'iu Cri- a iiys étra:ge-r pour valider des iistriinents pr é:rit d àsinés A
nuda ! Plulie-urs, j'en suis coiiv:ilncul. su snlt posé uetto quiiutionl, ètre emplve dns tel piyi élî:irer reMev int It pîourvu

luuis bi-n peul f li trouuvé I . olutio qu'ils dîu-ir;iunt. le pl 1- qu'il mtr.a perin.à tout jie, juge de pa ii notiru publc
Après un séj-uur de deux nuniiiés dauis 1:at de New-York îu autre fonctioîn:re utorié· ;pLr h lii -à déler Ili srnt,

cù j'Ili bî:Luiuoip vi-i et un tinotre pI8 óè daînîs l Miliig:n, je de ruevoir lht dih lr:îion . h-un 1ci de toute per.-oniîn qu i leira
Ti'; i pis runcoiiru ')Il seul î:nlîlLliin qui n'eut 'i te :ion du se volotî:îiremenL t devant lui .e lo it forniulu :uin.é u lé.- lit
repatrier. lollru nme dnenndez-îos Pour deux raiioris, lu ctu, po;r atieseiur l'e.éeition d'un mete ou ins' rtunnt par crit,
Au pointd vu e priotique, lu Canad.a e pour lu c nadie-, et ou des îllôgaionus de fait, ou un coilm rendu par eirit; 't -i

ni pour lGtraig -. No. A a point de vue fin-ncier, ses clbinces cette delb raiionu ü-t fuilsse ou Ieisongr sns quelque rni ppîrt
de suicuû soin m i bonnes d ns sa patrie qu'à p'étrainger. ihîpltul, l personnu qui fera ceciu thusse déclaration sera ru-

A ej.urdlhui i i... tbs de trois cenis cii:dieIs se sont puiée coupable de delit (nisdentanor).
emabarqs à bori n Cuyahoga pour Manitoba. Ces braves gen. 2,. Tout juge de puiç nu nuire pirsonne déférant ou revi:t
ont enfin cnnipiis que li pale rie peut pas être 0oalement.nban- ot fIisant recevoir ou déférer, ou pI rmtitetîît de r cevoir ou do
donnée. Ils ont enFiîî cumupris dis je, que par ii'st pîas u il mot délérur nli sermient, lialitit u umlFrmiutioi soluinllh., conir. ire.
atnrile. eniit aux dispousitioiis du présent acie, sera répuié coupable de" s ont justifi6 les paroles du poète nni: Home, meet délit (misdemeanori, oui d'une :niiendu n'exutduîut pus cinquanto

ho de. Pourt:mt ces himmen gsgient ici du 82 à 85 parijour pi-s.res, à la discrét:oo du li Cour.
ci greenbacks. et il n'4 Inraîl Pas que !cs prix nu soLt aussi

elevés dans l: contrée iù ils vont. FORMULL.
" Ai Inmlinent où le vaissenu quittîit le ponrt, des hourras for

mildables s éleî êrnt dans li foule ; hirrais auxquels noscop.- . Je A. B. déclare sqonnellment que (exposer lefait ou lesfaits
triU-tes répondirent auîssitL HIîeureux de rutourir dan-i une pro- uéclarés), et je f&is cett décluîratiii soleni . la clo.i'lt c.ulii

'vilice où ils peuvent se fiiiter de foule tr uiii sîl n pp i Caniludi in. ciîncieusm-nieit vraie, et en vertu du l'ctu pas.. i dans lp iruLe -
ces vrah putriotes lt quittA ici tout ce qu'ils avient du plu> ueptièue année du rògne du S. .Si-jesté.
cher pour s*y rendre. "

Il est inîcontestable que nos natiunîîux nairnien t pltu d'ne' rai-
son de venir se fixer à 3nnitoba, de plréférence ux Etint,-Ui 5.
où lit dernière crise a intridii. purluut le gène ou lî. iiîi-rin. îd Effet du camphrc sur les graines
nous formîons tii groupe inportanlt du ha pîp luiioni, nious nalo .. r
nois itoilliutions piarticilières. nous p:tons la liiiiie de no< Une déouverte nnvienn oublie et retronvée peut rendre do

pères et nous inous fforçons d'.griidir lu cercle de notre i gran ds .er'ic s à i rlgrieii rta, aix hiornieilturu e l u flori-s.
tluence et de ntire netion. Toitfoi-. il nie faut pas î-ro;ru q -il Du '-au imprégnéu de camphre pon.de hi propriélé de latir,
sitlit de vunir A 31nnitob:a poîur utteiidre <le suile L : Li iel e,, ide siiiiuler, de renouveler uîè.uiia L guruminalion des grziîîes do

ouî A l'opulence. N<n, lu surcès därud, coui îîlui, de h, ifanlus.
perbévérilice et de ]l bunine Cînîduite: lluis A co nîîîdiions il Un savant allemand qui r-tronua dans une bibliothèqu-e un an-
est ussimié La nature nu n bien doióé soii lu rapport maiéri,. lin ugremeitiiinnant h fit, nubli dès h gtemp, su livra

et il ne lient qi'A nous d'x hiir ave prolit, tiutes ts I:îr ) di expérienes qui cn él:tblireit I. réali: . Il prit dîes gruines
g-'Nes. Nous surons done leulrix (L- ir la bi-nenuo A de divers e-s-lus dl fleur. domnt plusieurs éLüi.-nt cinlsr% Au0

cete pli:algrezu de In c.in i dou,: qui ouît qJi. dit.oî, depiis troi< u qinre iîn. i.i Aép ra lb:uq-c esi à21 cun pq ilnuet..
Etaits-Uzi, paair s'étaulir danîus cette praýiniee_.-Lc ,ilis. dliliicts qu'il tkg I entre des feuîîiluls du pi iî'r buvîarJ huceé>

i-s iuinis d'p-u lure, l. nultes d'ei tenant du:uiphre en dis-
-solution. D.Ins bueiucuiîii dIe las ls griniies eNpe.s A l'eii

Su ression des sErme ts v lIIo t l ie gonflernt mlîê Le ps. tandis riu toutes I :-S qli

Les Juges de Paix. ConmuisŠ.îires dl la Cour Siuaéri,'ure. cle..
ferai£nt b en de li-e atten- i-rn iim ce qui suit, ei que: nous reprodui.
sons d! la " Gazette du Ccna Il''

(Sanctionné le 20 Mai 1Si I.)
Considérant qu'il s' úab'i une labitidu de déférer et rece-

vcir deu serneiie et afliJ i volont:irement pi :és et f.îiur diin-
les iutiires nie Cisant pl is j-t d'enqiuîtes judici.dre s, ,i nlleu.

nemenict requis ou îautori-é1 lir îîiicnîii lui; et considérant qui i
us'e élevé des doutes sur lu légaliié de e-tLe priîtiquu, ifiîi dl

suippri.icr eette pratique let faire dispariïiru ces doî os .ula.
jeité, par et du l'ais et da eunsentement, du Séniat et du la

-;inrenat e ulIont.uct a.vec I'c:umîiîîphrêe r-eit piit. e t.
1 a nimêmie exprience répétéce sur dA grains do légAiînus dîi'',ii.

'rit d'une mnuunîèîe remîarquable hi fculté lw pn- le lui légé.
reimnnt eirmjlhrée du proiioLlîuvir li vtan vódeîubic.

De la liud-î du e:îlru imélée au sol détruisit les plantes
qui s'y trouvaien:, ca qui démonitro que c- ,tb-it:iiiut- pos-edee
une énurgu eataI.: lorsqi'elle est présiente ci fortu gunnti 6. midis

iu*elle exerce une iiituiene fîvirîbiu à Itrès iti;us duse . !Ueau
îe di-saoit le c:niplhru qu'à iuîna lùgère proportion.

Nous livroîus ces fits iniîéresiîrts igx parsonînes en position
'eii tirer parti. Les euhlivaîteuîrs pîiîrraiu-nt p ir exem;ple conuaer

si lau croimsa:nce du blé, du l'oge, du l'avoiu, etc , Iurait f.avoliséu
parle moyen que nous venous d'indiquer. ational.


